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Entre les années 1920 et 1950, le sport au village en Vaucluse est marqué par « un football 

des paysans ». Alors que les populations des campagnes n’ont pas retenu une attention 

particulière de la part des historiens du football et plus largement du sport1, à quelques 

exceptions près2, questionner la pratique du football dans un département agricole, peut affiner 

notre compréhension du processus d’accès des ruraux à la pratique sportive au cours du 

premier XXe siècle.  

Pour écrire une histoire « par le bas » du football vauclusien, il a fallu partir à la recherche des 

archives. Si, en 1989, Alfred Wahl déplorait « qu’aucune instance n’oblige les dirigeants [des 

milliers de clubs de football dispersés sur tout le territoire national] à conserver leurs 

délibérations3 », cette histoire du football des paysans a été rendue possible par l’accès à des 

sources inédites, grâce à un réseau d’interconnaissances : il a été possible de constituer des 

archives orales et de rassembler des sources manuscrites et iconographiques privées grâce 

à de nombreux anciens joueurs et anciens dirigeants. Parfois, simples joueurs ou entraîneurs, 

ils ont conservé des photographies, des cahiers de comptes-rendus de matchs et des articles 

de presse. Quant aux anciens dirigeants – principalement présidents, secrétaires-généraux et 

trésoriers-généraux – ils ont conservé des cahiers administratifs avec des listes de joueurs et 

de dirigeants, des carnets de suivi des équipes avec des descriptions d’entraînements, des 

comptes-rendus de matchs avec les formations des équipes et les buteurs, des 

correspondances avec les institutions et d’autres clubs, des cahiers de comptabilité avec les 

entrées payantes du stade, les recettes et dépenses du club.  

 
1 Paul DIETSCHY indique que « dans un pays où la population urbaine n’était devenue majoritaire qu’en 
1931, [le football] restait le sport de la ville quand le cyclisme demeurait, grâce aux courses sur route et 
au Tour de France, le sport-spectacle qui s’invitait encore et toujours dans les campagnes », Histoire 
du football, Paris, Perrin, 2014 [2010], p. 509. 
2 Tony FROISSART, L’impasse du sport rural. La Seine-et-Oise de 1881 à 1939, Besançon, PUFC, 2006 
et Arnaud WAQUET, « Football rural en guerre : la leçon de football des Tommies dans les villages de 
la Somme et du Pas-de-Calais (1918-1921) », in Luc ROBÈNE, Le sport et la guerre XIXe et XXe siècles, 
Rennes, PUR, p. 297-307 ; « 1918 : Football en guerre, football des campagnes », Inflexions, 2012/1, 
n°19, p. 133-141.  
3 Alfred WAHL, Les archives du football, op. cit., p. 15.  



Bien que les archives des clubs soient « essentielles et uniques pour construire une histoire 

du sport consacrée à ses acteurs principaux et les plus nombreux4 », peu d’entre elles ont été 

conservées en Vaucluse. À cet égard, l’USR Pertuis fait exception. Ce club possède des 

archives très riches pour la période qui court du milieu des années 1940 jusqu’au milieu des 

années 1980. Il le doit principalement à René Gallian, membre du comité directeur puis 

secrétaire-général entre 1948 et 1992, qui a conservé les cahiers des statuts, les cahiers des 

séances du comité directeur, les comptes-rendus des assemblées générales, les cahiers de 

suivi de toutes les équipes du club, les registres et le livre de comptabilité du club des 

supporters, des articles de presse et des photographies. Les cahiers des statuts et des 

comptes rendus des réunions du comité directeur ainsi que les cahiers de suivi des équipes 

ont été scrupuleusement rédigés et gardés. Ils constituent les sources les plus riches par la 

diversité des informations qui y sont recensées : statuts, nombre de membres, listes des 

membres par année, prix des cotisations, questions financières et budgets, gestion des 

équipements, projets et bilans des diverses manifestations sportives ou festives, problème 

d’intendance et du quotidien pour les premiers, compositions, résultats des équipes et analyse 

des matchs pour les seconds. Les listes des membres et des compositions des équipes depuis 

1948 constituent des sources remarquables concernant l’évolution sociologique de 

l’association. Pour le SOC Villelaure, les archives conservées – du milieu des années 1950 au 

milieu des années 1980 – par la famille fondatrice, les Ricard et aussi riches que le club voisin 

et rival de l’USRP5, ont apporté un autre éclairage, celui du fonctionnement et de la sociologie 

d’un club de village à la population agricole largement dominante jusque dans les années 

1960. On comprend dès lors que les archives sportives, y compris celle d’un club, apportent 

des éléments à l’histoire des sociétés, dont elles en sont les témoins.  

Nous souhaitons également mettre en avant que notre recherche ne se limite pas aux seules 

sources privées. D’autres archives ont été recherchées avec plus ou moins de succès, aux 

archives départementales de Vaucluse et aux archives municipales et communales de 

nombreuses villes et villages. Nos passages au district de Provence, au district Grand 

Vaucluse et à la Ligue Méditerranée de football n’ont guère été plus fructueux. Bien que les 

plus anciens documents remontent aux années 1920 pour la Ligue et aux années 1930 pour 

le district de Provence, les renseignements restent sporadiques avant les années 1960 pour 

le district Grand Vaucluse. En revanche, le dépouillement de la presse locale et régionale, en 

particulier la presse sportive, a été particulièrement fécond. 

 
4 Bernard PRÊTET, « Les archives du Racing Club de France et du Stade Français », in Françoise 
BOSMAN, Patrick CLASTRES, Paul DIETSCHY, Le sport : de l’archive à l’histoire, Besançon, PUFC, 
2006, p. 209.  
5 Romain GARDI, Lionel GAMBA, Le siècle de l’USR Pertuis. Une histoire populaire du football en 
Provence (1920-2020), Forcalquier, C’est-à-dire éditions, 2020.  



 

AP Marc Ricard, les joueurs de l’équipe de l’ESA Villelaure, 1926-1927.   

 

 

ADV 3 Z 96, déclaration d’association de la VS d’Aubignan, 25 février 1921 


